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La charité—(Romance)
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Les doux chants du pays—(Quatuor)
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Michaud est tombé—(Solo et Choeur)
Envoyons d’l’avant, nos gens—(Solo et Choeur)
Ah! le joli moulinet—(Canon a & voix)
Bonhomme, bonhomm’™—(Solo et Choeur)
Prendr’ un p’tit coup—(Choeur a l'unisson)
Il a gagné ses épaulettes—(Choeur a l'unisson)
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Jamais on n’a vu—(Canon & 4 voix)
Jonas—(Solo et Choeur)
A la volette—(Solo et Choeur)
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Mariann’ s’en va-t-au moulin—(Solo et Choeur)
C’est l'aviron—(Solo et Choeur)
Pandore—(8Solo et Choeur)

C’est la belle Frangoise—(Solo)
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Laissez-moi planter mes pois—(Chanson-dialogue)
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Paroles de S. et F.BOREL

Le credo du paysan

Musique de R.GOUBLIER
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L’ UNION SAINT-JEAN-BAPTISTE
D’ AMERIQUE
La plus puissante organisation fraternelle, catholique

et francaise aux Etats-Unis
Approuvee par les évéques des dioceses ou elle a des Conseils

)

Edifice du bureau-chef: 1 rue Social, Woonsocket,R.1.

L’UNION SAINT-JEAN-BAPTISTE D’AMERIQUE
compte des Conseils actifs et prospéres dans plus de 250 centres
franco-americains de la Nouvelle-Angleterre, des Etats

de New York, Michigarn et Illinois.

Ses oeuvres de charité et de patriotisme, sa propagande frangaise
sa participation a tous les grands mouvements religieux
et nationaux en font la véritable

SOCIETE NATIONALE DES FRANCO-AMERICAINS

)

L’ UNION SAINT-JEAN-BAPTISTE D AMERIQUE
\ est la Sociéteé pour toute la famille franco-américaine

Elle admet dans ses rangs les hommes, les femmes,
et les enfants.
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